
LES CROISADES 

 

L’offensive catholique contre, sous la direction du pape, contre les Musulmans, les païens et les 

hérétiques, voila la Croisade. En Europe elle atteint à peu près son but. Mais en Asie elle ne réussit 

pas, sauf pour quelques années,  reconquérir la Terre sainte. 

Définition et causes des Croisades. 

On appelle d’abord Croisades les expéditions organisées par la Papauté pour arracher la Terre sainte 

aux Musulmans, c’est-à-dire la Palestine où avait prêché et où était mort Jésus-Christ (PSL). 

Ceux qui participaient  ces guerres portaient une croix rouge d’étoffe cousue sur leurs vêtements : 

de là leur nom de croisés, et le mot de Croisade. 

Dans la seconde moitié du XI e siècle presque toute l’Asie occidentale  tomba aux mains d’un peuple 

jaune venu d’Asie Centrale, les Turs. 

L’une de leurs tribus, les Seldjoucides, occupa la Palestine, la Syrie et la plus grande partie de l’Asie 

Mineure. On les disait très intolérants à l’égard des chrétiens et l’on craignait qu’ils n’envahissent 

l’Europe. 

Pour sauver l’Europe orientale du péril turc et pour délivrer la Terre sainte, le pape Urbain II, alors 

en France, prêcha à Clermont, en 1095, la première Croisade. 

Certes les Croisades n’eurent pas pour cause unique l’ardeur de la foi. Il faut y ajouter le goût des 

aventures, la passion des combats et surtout l’espérance de se tailler, dans cet Orient qu’on disait 

fabuleusement riche, quelque principauté. 

Néanmoins la piété fut le mobile dominant. La chevalerie de l’Europe occidentale s’ébranlant à 

l’appel du pape pour reconquérir la Terre sainte, voilà la Croisade. 

On a l’habitude de compter huit Croisades. Les deux plus importantes furent la première, qui aboutit 

à la prise de Jérusalem (1099) et la quatrième, qui eut pour conséquence la destruction momentanée 

de l’empire byzantin (1204). 

 


